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                    Résumé
                

                                    
                        À l’époque moderne, la distance est au cœur de nombreux phénomènes socio-culturels tels que la diplomatie, les voyages, la gestion des territoires et les échanges épistolaires. Contrainte et moyen de l’action, la distance est aussi un outil politique et un objet d’écritures. Les pouvoirs politiques surpassent la distance par des intermédiaires, qu’ils soient des acteurs, tels les maîtres de postes, ou des objets, telles les correspondances. Quantifiable et mesurable, la distance implique des enjeux économiques et politiques, comme la production de cartes et le découpage administratif de territoires. Par le vécu des acteurs, elle reconfigure les relations sociales, soumises à l’attente, à la présence par les lettres et à l’éloignement émotionnel. La distance interroge l’efficacité de l’action à la fois dans le temps différé et dans l’espace lointain. Les journaux de voyage révèlent la distance par la narration du temps long ou par la perception des acteurs. L’écriture devient une représentation de l’éloignement physique, émotionnel ou social. Vivre, raconter et agir face à l’éloignement, représenter les territoires, écrire pour maintenir le contact, tels sont les enjeux qu’engendre la distance. Cet ouvrage collectif invite à percevoir les distances – spatiales, sociales et symboliques –, à travers ceux qui les ont vécues et ressenties, entre le Pérou et la Perse, en passant par les Antilles et l’Italie, à l’époque moderne.
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              Distance : « Éloignement d’une chose à l’égard d’une autre, soit pour le temps, soit pour le lieu ou la qualité1. »

            

          

          
            1La distance2, terme équivoque et pluriel, n’a été que peu observée dans l’historiographie, au profit de thématiques comme l’espace, le voyage ou la vitesse3. Comme le rappelle Furetière, la distance n’est pas seulement liée à l’espace – l’écart entre deux points –, mais aussi au temps qui sépare et éloigne. À l’époque moderne, la distance est d’autant plus fortement liée au temps, qu’il n’existe pas de médias offrant une communication instantanée à distance. Entre le xvie et le xviiie siècle, le temps du voyage et du transport de courrier diminue progressivement, mais de nombreux aléas persistent jusqu’à l’arrivée du chemin de fer, qui révolutionne le rapport entre l’espace et le temps, au début du xixe siècle. La distance fait également corps avec le travail des historiens, qui, « en instaurant un va-et-vient entre le présent et le passé, ou, mieux, des passés, éventuellement très éloignés, tant dans le temps que dans l’espace4 », rendent proches des objets, des personnes, des faits par leur écriture. Les historiens doivent ainsi composer avec cette distance, sans perdre de vue le risque d’anachronisme, bien que ce dernier puisse « s’imposer, dès lors que […] le présent est le plus efficace des moteurs de la pulsion pour comprendre5 ».

            2Cet ouvrage trouve son origine dans l’organisation d’un colloque international franco-italien en partenariat entre l’École des hautes études en sciences sociales (EHESS) et l’université La Sapienza de Rome en 2020. Le choix de cette thématique est le fruit d’une réflexion commune sur les problématiques qui se trouvaient au cœur de nos sujets de thèse alors en préparation au sein du Centre Norbert Elias (UMR 8562) à Marseille. À différentes échelles et selon différentes modalités, les acteurs étudiés étaient tous impactés par cette problématique de la distance. Léa Renucci, dans sa thèse sur les échanges épistolaires et les réseaux entretenus au sein de l'académie littéraire d'Arcadie, a mis en lumière les problématiques de la communication par lettres et des sociabilités à distance au xviiie siècle6. La thèse d’Angelo Odore, qui a pour objet la constitution d’un Système d’information géographique sur la Révolution française à Marseille (1789-1792)7, a révélé l’importance de la distance dans les capacités d’intervention des patrouilles bourgeoises lors de certains événements ou encore dans la diffusion des différentes insurrections qui ont touché la ville. Enfin, dans sa thèse sur le terroir de Marseille au xviie siècle8, Florie Imbert-Pellissier aborde les problématiques de gestion territoriale liées à la distance rencontrées par les autorités urbaines et celles qui impactent les habitants du terroir dans leurs mobilités quotidiennes vers le centre et entre les différents quartiers périphériques. La dimension géohistorique de la question et la pluridisciplinarité des discutants de cette journée s’inscrivaient pleinement dans la tradition scientifique de l’EHESS et de la Sapienza qui nous ont apporté leur soutien logistique et financier. Cette collaboration nous a permis d’obtenir le label scientifique de l’université franco-italienne dont la vocation est de promouvoir la coopération entre les institutions des deux pays. Le colloque s’étant tenu en distanciel en raison de la pandémie mondiale, une partie des financements obtenus pour sa réalisation permet aujourd’hui de financer cet ouvrage. Nos remerciements s'adressent aux membres du Centre Norbert Elias, de l’EHESS, de la Sapienza et de l’université franco-italienne de nous avoir offert la possibilité de mener à bien ces deux projets en tant que jeunes chercheurs. Cette publication n’a pas été pensée comme des actes de colloques mais comme un approfondissement de certaines réflexions sur le sujet à la suite de la qualité des contributions du colloque sur différentes thématiques comme la géopolitique, les récits, les représentations et les expériences de la distance à l’époque moderne qui ont donné lieu à de nombreux débats. Cette première phase de réflexion collective a permis l’élaboration de trois nouveaux axes qui structurent ce recueil : politiques de la distance, agir et écrire la distance. La question de la (géo)politique est apparue comme une thématique transversale essentielle car, dans une perspective d’histoire politique, les stratégies d’institutions et de pouvoirs sont visibles pour surpasser la distance par des intermédiaires, qu’ils soient acteurs ou objets comme les correspondances, qui rompent l’éloignement. La distance devient un outil politique à manier avec habileté, tant dans les relations diplomatiques, que dans l’établissement de nouvelles frontières. La distance met aussi en exergue l’importance des émotions et perceptions dans l’expérience des acteurs. Ainsi, les ambassadeurs et diplomates doivent s’accommoder de cette distance, qui peut être vécue comme un exil contraint dont les lettres sont le seul « remède », pour reprendre l’expression de Damien Fontvieille. Ces émotions distillées dans les récits de la distance, notamment lors de journaux de voyages, jouent un rôle central dans la construction des rapports entre les individus, qu’ils soient issus de différents milieux sociaux ou de différentes origines géographiques. La diplomatie de la distance est également au cœur de l’article de Davide Trentacoste qui interroge les relations entre la Perse et l’Europe, autour du cas du drogman syrien Michelangelo Corai, au service du Grand-Duché de Toscane, au début du xviie siècle. Les représentations de l’espace jouent un rôle éminemment politique : la distance est quantifiable, et elle implique des enjeux économiques et stratégiques qui ont produit des représentations de la distance sous différentes formes, qu’il s’agisse de cartes, plans ou tables géographiques dès l’époque moderne. Daniele Di Bartolomeo offre une réflexion dans cette perspective sur les réalisations cartographiques liées à la création des départements en France durant la Révolution française, comme des représentations de l’espace et de distance dans une optique politique et administrative.

            3La deuxième thématique aborde la distance par la question de l’agir et des possibilités des acteurs : la distance nécessite l’établissement d’intermédiaires et l’écriture de correspondances dans le monde des lettres et des arts. Par le vécu et les émotions des acteurs, la distance n’est plus seulement une valeur physique ou géographique, mais également une donnée sociale et symbolique. Différentes stratégies sont mises en place, non seulement en politique, pour minimiser l’éloignement. Agir pour la gestion et le contrôle de territoires est essentiel à l’époque moderne, notamment en établissant des intermédiaires. Ainsi, Jean Sénié révèle comment Luigi d’Este établit un vaste réseau de maîtres de postes pour contrôler les flux d’informations et l’acheminement des courriers. À partir du cas du chirurgien napolitain Marco Aurelio Severino, Marine Goburdhun analyse le soin à distance par correspondance à Naples au xviie siècle, sujet d’autant plus actuel avec le développement contemporain de la médecine à distance. Jorge Morales souligne l’enjeu de la distance dans la création artistique, à partir des correspondances musicales, qui sont un moyen de « gouverner la musique à distance » pour les princes commanditaires dans l’Italie du début du xviie siècle. La distance est alors à la fois un motif représenté mais également une dynamique qui a ses conséquences sur la création et la réception des œuvres, en influant sur les relations entre les artistes et les commanditaires. La distance exerce également une influence sur la construction du goût, ce que met en évidence Chiara Pelliccia dans une étude sur la musique en Italie au début du xviiie siècle à partir des correspondances de Filippo Colonna (1663-1714). La distance permet ainsi de réfléchir sur l’efficacité de l’action à la fois dans le temps – en raison de son caractère différé – et dans l’espace lointain. Elle reconfigure également les relations sociales, soumises à l’attente, à la présence par les lettres et à l’éloignement émotionnel.

            4Enfin, la dernière partie, qui aborde la distance par l’écriture, apporte une perspective davantage réflexive sur les narrations de la distance. Le choix de cette thématique s’explique par une volonté de réfléchir aux distances décrites, perçues et ressenties qui façonnent les récits de voyages, mémoires et œuvres. Les récits de voyages, avant de constituer un genre littéraire, apparaissent comme des sources essentielles pour saisir les représentations de la distance, ses réalités matérielles et sa gestion sur le temps long. En effet, cette distance laisse ainsi diverses traces écrites importantes à problématiser dans cet ouvrage dans la partie sur les écritures de la distance. À partir de différents récits de la traversée de l’Atlantique au xviie siècle, Éric Roulet interroge le changement dans la perception du temps provoqué par la distance, et sa description dans leurs récits. Dans le chapitre final de cet ouvrage, Matthias Soubise interroge le Journal du voyage à l’équateur de La Condamine au prisme de la distance, déclinée en trois axes : la distance mesurée scientifiquement des degrés du méridien à l’équateur, la construction littéraire de la distance dans le journal et la distance sociale ressentie en tant qu’étranger sur le continent sud-américain.

            5Il faut également considérer l’existence d’une relation étroite dans les sources de l’histoire moderne entre la distance et l’espace. Comme cela ressort de sujets de recherche très différents, la distance dans les sources est souvent utilisée comme un élément central dans la description et la représentation de l’espace. Par exemple, dans les récits de voyage, la description du voyage est souvent un élément central pour décrire l’espace (le territoire) traversé. Cette réflexion peut être valable, avec les différences qui s’imposent, pour une multiplicité de sources, ce qui contribue à enrichir la polyvalence du raisonnement autour du thème de la distance dans l’histoire moderne et sa vocation interdisciplinaire. Ainsi, cet ouvrage vise à mettre au cœur de son propos la distance, qui reste une notion peu illustrée et peu problématisée dans les acceptions que nous proposons. Cet ouvrage, composé à partir d’études de cas précises et documentées, propose ainsi une problématisation nouvelle de cette thématique et une relecture par la distance de phénomènes et processus socioculturels à l’époque moderne.
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              Ces quelques exemples suffisent à éclairer les raisons qui, dans l’esprit des personnages, opposent le mariage des cousins au mariage entre des partenaires plus éloignés. Le premier apporte une sécurité, mais engendre la monotonie : de génération en génération, les mêmes alliances ou des alliances voisines se répètent, la structure familiale et sociale est simplement reproduite. En revanche, le mariage à plus grande distance, s’il expose au risque et à l’aventure, autorise aussi la spéculation : il noue des alliances inédites et met l’histoire en branle par le jeu de nouvelles coalitions.

              Claude Lévi-Strauss, Le regard éloigné, Paris, Plon, 1983, p. 108-109.

            

          

          
            1« À bonne distance », « distance de sécurité », « mettre à distance », « trop de distance » sont quelques-unes des expressions les plus fréquentes qui marquent, mobilisent ou appréhendent la distance. La distance est à la fois donnée et acquise – nous apprenons à la mesurer dès la petite enfance et elle s’éprouve différemment tout au long de la vie –, parcourue et semée d’obstacles, à aplanir et à surmonter, à réduire ou à ériger en barrière protectrice. Dans tous les cas, la distance mobilise les sens, est affaire de perception et de pratiques, de techniques et de lecture, d’instruments de mesure et de vecteurs de déplacement. Le naturaliste et géographe Alexander von Humboldt l’a bien compris lorsqu’il ne se satisfait pas des mesures techniques qu’il répète pourtant indéfiniment mais invente une géographie à la fois totale, sensible et poétique, véritable Anschauung – voir et appréhender directement le monde –, où il tente de restituer l’ensemble des impressions que l’ascension du volcan Chimborazo (6 263 m alt.), des sollicitations que l’exploration d’une forêt équatoriale provoquent sur ses sens et « sur son corps1 ». Ses réalisations cartographiques sont non seulement esthétiquement remarquables et tentent de restituer des paysages en trois dimensions, mais elles sont accompagnées de commentaires sur le corps à l’épreuve de la distance, ici l’altitude : le savant naturaliste et ses compagnons ont des vertiges, le souffle court, des saignements de nez, afin de permettre au lecteur de visualiser à son tour ce qu’explorer veut dire en termes de désorientation par rapport à un environnement connu. Significativement, deux siècles plus tard, Roger Brunet, l’un des fondateurs de l’école de géographie de Montpellier, porteur d’un ambitieux projet de géographie universelle, se propose d’explorer « Les sens de la distance » dans un dossier de la revue ATALA consacré à « La distance, objet géographique2 ».

            2La distance est aussi un objet historique, à la fois banal et remarquable, omniprésent et silencieux, familier et pesant, libérateur et contraignant3. Chacun de nous a expérimenté dans l’ordinaire du quotidien comme dans l’extraordinaire de situations auxquelles il n’était pas préparé de multiples rapports à la distance. Mais le fait même qu’il s’agisse de rapports, indique bien que la distance s’éprouve au regard d’autres distances et d’autres expériences, autant qu’elle se mesure et qu’elle s’évalue en fonction de l’espace et du temps. Géographique et chronologique, elle est aussi sociale, culturelle, symbolique, religieuse ou politique, elle a un coût – matériel ou immatériel –, elle peut prendre la forme d’une ascension ou d’un lâcher prise, d’une percée ou d’un exil. Qu’elle rapproche ou qu’elle éloigne, elle interroge car elle n’est pas un invariant. Le rapport à la distance varie au cours de l’histoire et ses variations sont non-linéaires. En mettre au jour les enregistrements systématiques ou fragmentaires, en étudier leurs supports, permet à l’historien de sonder la manière dont les sociétés des temps modernes appréhendent le monde qui les entoure, avec ses possibles et ses contraintes, ses seuils et ses impasses. Objet historique, la distance est aussi un outil pour l’historien car il n’y aurait par exemple pas de microhistoire sans les variations de distance que sont les jeux d’échelles et de focales. De la même manière, les systèmes d’information géographique développés par les historiens ou à leur profit font aussi dialoguer la distance vécue et parcourue par les acteurs sociaux, l’espace-temps des déplacements et la modélisation des territoires ainsi produits4.

            3Il faut donc saluer l’initiative des doctorants et jeunes docteurs du Centre Norbert Elias emmenés par Daniele Argenio, Florie Imbert-Pellissier, Angelo Odore et Léa Renucci qui ont décidé de se saisir de cet objet complexe mais passionnant pour proposer d’en faire l’histoire, ou tout du moins de dégager des grands axes à explorer, autour desquels les études de cas et les réflexions croisées que l’on va lire pourront permettre d’avancer et d’échanger.

            4Si elle ne l’invente bien sûr pas – comme on a pu connaître l’invention de la vitesse à la charnière des temps modernes et contemporains5 –, l’époque moderne vit, du point de vue des Européens il faut toujours le rappeler, un élargissement sans précédent du monde, des empires ibériques à l’exploration du Grand Océan – le Pacifique –, de la cartographie du globe à celle de l’espace6. Il en résulte un ensemble de tensions autour de la notion de distance. Comme elle est d’abord affaire de pratiques et d’expériences vécues, ceux qui sont confrontés à la longue distance, ou tout simplement à une distance qui ne leur est pas familière, ont dû inventer des instruments et des outils pour l’approcher et l’exprimer – on connaît l’importance des mesures en unités sensibles et familières, donc rassurantes comme le pouce, la coudée, la lieue7 –, mais aussi répondre aux défis qu’elle pose.

            5Il n’est donc pas étonnant que l’historiographie des mondes ibériques se soit particulièrement attachée à ces questions. António Manuel Hespanha a évoqué « un océan de papiers » avec la multiplication des instructions, rapports, questionnaires qui traversent l’océan Atlantique pour en connecter les deux rives8. Manuel Rivero Rodríguez et Guillaume Gaudin ont récemment dirigé « Que aya virrey en aquel reyno »: vencer la distancia en el imperio español qui s’inscrit dans l’ambitieux programme de recherche « Vaincre la distance. Acteurs et pratiques de gouvernement des empires espagnol et portugais » (Labex SMS-Casa de Velázquez)9. La distance met très tôt en cause voire en péril la chaîne de commandement et d’exécution lorsque des commandants locaux voire des vice-rois prennent des libertés avec leurs instructions ou jouent de leur éloignement comme d’un espace-temps de liberté où ils peuvent manœuvrer, décider, prendre sans risquer d’être immédiatement réduits à l’obéissance. La distance convertie en temps joue pour eux. Mais dans l’Europe moderne, les distances sont déjà très variables et leurs temps de parcours plus encore10. Les gouvernants bénéficient donc déjà d’une grande et souvent longue expérience qui ne s’évanouit pas au moment d’aborder et de conquérir les nouveaux mondes, bien au contraire : réseaux postaux, offre de liaisons que l’on sollicite diversement si la rapidité prime ou si c’est la sécurité qui importe le plus, transmissions qu’il faut doubler ou tripler, ou qu’une impulsion simple et ses relais ordinaires suffisent, évaluation croisée des rapports d’administrateurs et vérification auprès d’autres instances ou émissaires particuliers. Gouverner par lettre et par instruction est une pratique éprouvée au cours de la première modernité – Catherine de Médicis est une « reine épistolaire » qui emprunte les canaux de la correspondance diplomatique officielle pour acheminer ses propres missives, transmettre ses ordres et conserver le contrôle de la politique étrangère de ses fils11 – qui doit certes allonger sa couverture de l’espace sans perdre trop en efficacité en fonction de la distance et du temps que son parcours suppose. Tout un éventail d’outils et de procédures existe que les exigences de la distance poussent à renforcer et à compléter12. On aurait tort de sous-estimer aussi, des correspondances entre souverains aux plis que s’adressent à longue distance des partenaires en affaires – beaucoup ne se rencontrent d’ailleurs jamais –, par-delà les effets de posture et de politesse, la manière dont l’échange épistolaire, régulier ou impatiemment attendu, fonctionne également comme un réducteur de distance affective. Lindsay O’Neill l’a montré merveilleusement dans The Opened Letter13 et toute la correspondance échangée entre le marchand quaker londonien Peter Collinson et son correspondant américain John Bartram, autour de leurs relations d’affaires, de leur passion commune pour la botanique, des épreuves personnelles qu’ils traversent, en porte un vibrant témoignage14.

            6Les ordres et congrégations religieux se sont également dotés des instruments pour réduire la distance ou plus exactement pour en rendre les contraintes acceptables : réunions régulières au centre nerveux (chapitres généraux), envois à Rome de représentants des établissements distants, archivages et transmissions de copies de documents réglementaires, visites et contrôles, standardisation des procédures et/ou adaptations aux modes/mondes distants.

            7Gouverner à distance et maîtriser la distance ne sont pas l’exclusivité des pouvoirs politiques et religieux – à vocation universelle dans le monde catholique. Les formes et espaces de...
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